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Introduction 
 

Ce livre apportera une compréhension sur des ressentis, des vérités et sur le pouvoir de 
chacun. Nous avons tous une histoire, une vie passée, plusieurs doivent revenir sur terre pour 
se réaliser, démystifier des sensations vécues, des ressentis mal compris. Plusieurs sont revenus 
pour vivre autre chose soit la richesse et le bonheur facile, mais d'autres pour vivre 
l'incompréhension de ses pairs et la pauvreté. Il y en a qui sont revenus pour dire des mots et 
d'autres pour se taire. 

Je suis revenue pour réactiver la route de Marie Madeleine, dénouer des nœuds 
énergétiques. Faire une ouverture à une tristesse enfouie depuis trop longtemps. Libérer des 
lieux précis pour qu’ils puissent revenir en force. Encourager les maitres des lieux qui attendent 
en silence depuis si longtemps dans les montagnes, les forêts et autres lieux bénis de la Lumière. 
Réactiver l'histoire sainte, le vécu de la Sainte famille, de ses femmes et hommes que nous 
appelons les Madeleines. 

À l'âge de 5 ans, j’ai dit à ma mère que je donnais ma vie à Dieu, maintenant âgée de 65 
ans je réalise encore plus, jour après jour, ma vie de « Femme de changements », de « Femme 
de bouleversement », de « Voyageuse ». Plusieurs lieux dont la Sainte-Baume, Die, Sainte-
Marie-la-Mer, Limoux, le mont Bugarach, le village appelé la Lumière et bien d'autres sont des 
coins de pays que je ne connaissais pas. 

Voici pourquoi ce livre se nomme Sur la Route de Marie Madeleine. 
J'ai compris que mon sang coule directement de la vie, de la génération de cette femme. 

Je fais partie des Madeleines. Depuis ma naissance je vois et entends Dieu, pas le Dieu de toutes 
ces religions qui le proclament comme le Dieu tout puissant et unique sauveur de ce monde. 
Non, mais comme le Dieu d'Amour appartenant à la grande famille de la Source divine. Il est 
mon ami, mon égal, il est en moi et je suis en lui. Ce Dieu qui me dirige vers le chemin qui m'a 
été demandé de faire, pour une autre fois, apporter un nouvel éveil à cette terre tant aimée par 
ce si grand Univers. J’accepte encore de revenir et d’offrir ma vie pour la vérité, la pleine 
conscience et le retour entier, dans chacun de vous, du Moi Divin. 

Suivez-nous, les Êtres de Lumière, Marie Madeleine et moi, dans ces récits de ma vie de 
connections qui se concentre sur mes voyages en Europe entre 2013 et 2018. 
  



 

Vas-y sans crainte 
 

« Dieu où es-tu ? Je t’attends, je suis anxieuse, j’ai des questions pour toi. Viens me voir 
dès que tu peux ! On va s’assoir ensemble autour d’une table, prendre un café. Viens je 
t’attends ! » 

Je comprends un peu plus ce que je dois faire cette fois-ci, ce que tu veux que je fasse 
pour toi. Je saisis bien l’importance des gestes, des mots, dans des actions précises. Tes visions 
sont de plus en plus claires. Mais j’ai peur. Je ne peux contrôler ma peur. Oui, tu sais bien que 
je vais le faire, je vais encore donner un ou plusieurs messages ici et là, à des gens qui croisent 
ma route. Oui, j’accepte d'attendre dans des parcs l’arrivée de la personne choisie par toi, mon 
Dieu. Mais, cette fois-ci j’ai peur, tu me demandes d’aller outre-mer, de me présenter à la 
religion catholique, Dieu, j’ai peur. Tu n’oublies pas que je suis juste Carmen, juste celle qui 
voit, qui entend. Oui, je sais, celle qui te voit et qui t’entends, mon Père d’amour. 

« Notre Père qui est aux cieux, que ta volonté soit faite sur la terre comme aux ciel… ». 
Combien de fois ai-je dit et redit ces phrases pour m’encourager à aller jusqu’au bout de ce que 
tu désires de moi. 

Je souhaite te dire « merci » pour toutes les visions que tu m’envoies pour me réconforter 
et me réparer personnellement. Merci aussi, pour cette belle chaleur que tu me fais ressentir 
dans mon dos. Je sens ton amour. J’aime la présence de ces anges multicolores qui tournent 
autour de moi. Ils me font bien rire avec leurs chansons dans mes oreilles. Je sais qu’ils sont là 
pour me calmer. Merci pour tous ces gestes d’amour. Mais je me sens si petite et impuissante. 

Je le sais que l’Esprit Saint est toujours avec moi dans mon cœur. Oui, que ton fils Jésus 
est avec moi, présent par son odeur, son corps, sa main qui me touche l'épaule. Combien de fois 
me dis-tu que tu es toujours avec moi, mon Dieu, ma lumière, ma force. Oui, je sais tout cela. 
  



 

J’ai toujours cette difficulté avec la méchanceté et l’incompréhension des gens. Tu me dis 
mille fois de respirer et de ne transmettre que tes mots, juste ceux qui viennent de toi et de ton 
Amour Inconditionnel. Et mon corps, si fatigué de toujours ressentir les maux des gens, leurs 
malheurs, leurs douleurs. Je tousse tellement que je crois que mon cœur va sortir de ma poitrine. 
Dieu écoute-moi, ce ne sont pas mes maux, ce ne sont pas mes imbécilités, ce ne sont pas mes 
actions ou mes mots qui créent des blocages en eux. Pourquoi mon corps doit être l’outil pour 
leurs libérations, à me voir tousser autant, ils me disent : « pardon, pardon Carmen » mais c’est 
à eux de se dire « pardon » à ce qu’ils font subir à leurs corps physiques. Ces magnifiques corps 
qui ne désirent qu’être utile, avec grâce pour leurs chemins sur cette terre. 

Oui, je le sais, je suis en colère, oui j’entends ces sons mélodieux dans mes oreilles, je me 
calme, oui, je respire. Ok, je reviens à moi, je reviens à nous, je suis là pour vous. 
  



 

Marie-Madeleine, la religion et Carmen 
 

Depuis mon tout jeune âge, je suis accompagnée par Dieu, j’avais cinq ans et déjà il était 
mon ami depuis longtemps. Je passais des heures dans ma chambre seule avec lui, on discutait 
de tout. Ma mère m’entendait parler et me disait : 

« Carmen, est-ce que tout va bien » 
« Oui, maman je parle à Dieu ». 

Lorsque je sortais de ma chambre, je racontais à ma mère, mes discutions avec mon ami. 

Pourquoi je l’appelle Dieu ? Il s’est présenté à moi, un jour en me disant : 
« Bonjour Carmen, je suis Dieu » 

Et depuis ce temps nous avons une relation toute simple et joviale. 

J’ai essayé pendant plusieurs années de relier le dieu que je connais à celui de la religion. 
De ma jeune adolescence à femme mariée et mère de famille, je cherche autant que je le peux 
encore, une liaison qui devrait pourtant être présente dans nos églises. Il existe en moi une 
grande peine incontrôlable lorsque j’entre dans une église, dès les premières paroles dites en 
ces lieux, je sens un malêtre en moi, je manque d’air, je dois courir à l’extérieur pour vomir. 

Un jour, je suis à la cathédrale de Sainte-Anne-de-Beaupré, situé au Québec, un lieu de 
pèlerinage aussi important que celui de la Sainte-Baume, établi en France. J’entre dans une 
petite chapelle très ancienne où les gens dans une prière très profonde montent les marches 
d’escalier à genoux. Je suis seule dans cet endroit à regarder ses immenses toiles de la mort de 
Jésus sur la croix. Dans l’instant d’un tourbillon, je suis ailleurs. Je suis dans les toiles, en ce 
temps de grandes perturbations, tout le monde crie, je n’en peux plus, je suis en boule par terre, 
je sens mes longs cheveux roux être piétinés. De tout mon amour, j’essaie d’émaner une énergie 
de contrôle et de lumière. Je demande à la foule d’arrêter, tout peut se passer autrement, arrêter 
de croire en ce que vous voyez, ou entendez, tout pourrait être différent. Malgré mes cris et mes 
pleurs, rien n’est aussi fort que ce désarroi de fausse justice. Mon homme, mon amoureux doit 
être placé sur la croix pour que le peuple se calme. 

Toute en sueur de mes émotions, je reviens de ma vision, couchée sur le sol de cette petite 
chapelle, regardant autour de moi avec mes yeux remplis d’eau. Je viens encore de vivre une 
histoire du passé. La moiteur de mes vêtements me donne des frissons, je sors prendre l’air à 
l’extérieur de ces murs, remplie d’émotions. Personne n'était là, personne ne m’a vue dans tout 
cet anéantissement d’une vie jadis, bien vivante encore aujourd’hui. Je prends de grandes 
respirations en tenant très fort la rampe des escaliers de la chapelle. Je demande à Dieu d’arrêter 
de me montrer des visions si intenses. C’est à ce moment que j’entends : 
« Tu n’es plus la personne de cette époque, tu es Carmen d’aujourd’hui. Va en paix ! » 

J’ai toujours des visions depuis mon enfance, je connais la colère et la douleur de Marie 
Madeleine. Je connais son Amour inconditionnel envers Dieu, Marie et Jésus, mais depuis la 
visite de l’Archange Haniel, en avril 2011, mes visions sont tellement intenses, elles me 
préparent pour je ne sais quoi. 

  



 

Message de l’Archange Haniel 
 

Lors d’un nettoyage des énergies d’une maison dont la noirceur a fait sa demeure depuis 
un certain temps, nous étions, les propriétaires et moi, dans la dernière pièce à nettoyer lorsque 
l’Archange Haniel est venu. Voici son message que nous avons enregistré. 

« L’arrivée du fils de l’homme qui sera reconnu à travers la planète entière. Ce ne 
sera pas tous qui le reconnaitront, seuls les élus seront autorisés à le voir, à le toucher 
intimement au plus profond de son énergie. Ceux qui ne seront pas élus seront éloignés 
de lui. Il y a longtemps que nous vous avons fait cette révélation, mais vous ne 
reconnaissez pas la forme ni la teneur de cette puissance. Aujourd’hui, vous le savez et 
attendez avec impatience. Ne soyez pas impatients. Recevez, accueillez au plus profond 
de votre âme cette arrivée. Certes, plusieurs viendront et se diront le grand roi, mais 
vous allez reconnaître le seul et unique, celui qui sera l’envoyé de Dieu, votre Créateur 
Divin, car Marie sera près de lui, une autre fois. Toi seule, Anna, qui a su, qui a vu 
mettre au monde cet enfant il y a plus de 2000 ans, tu sauras le reconnaitre, car ses 
yeux brilleront pour toi à nouveau, et dès qu’il te verra, il viendra vers toi et ouvrira 
ses bras. Ainsi, tu pourras accueillir à nouveau cet amour en toi. Le fil d’or n’a jamais 
été coupé, vous n’avez jamais été séparés, même si toi, Anna, tu as demandé une 
réincarnation sur cette terre à nouveau pour préparer le terrain, pour préparer le 
chemin à sa venue. Toi seule, tu pourras célébrer parmi les tiens sa royale venue parmi 
vous. 

Toi, Carmen, qui est ici dans cette réincarnation présente, toi qui attends également 
ce moment depuis si longtemps, tu fais briller tes énergies autour de toi, rassemblant 
ici des Êtres de lumière qui ont été élus. N’oublie point que tu as un rôle très important 
à jouer, car toi aussi tu as été près du fils de l’homme. Toi, tu as été son épouse, Marie 
Madeleine. Toi, tu as enfanté une fille jadis et ses liens de sang reviendront bientôt et 
tu sauras les reconnaitre. Même si des êtres ont déjà dit être sa réincarnation, cela est 
faux. Tu es la seule qui a été près de lui, dans son intimité, dans sa loyauté. 

Toi, Moïse, toi qui autrefois as reçu les écrits, toi qui as su les livrer autour de toi à 
ta façon, aujourd’hui encore, tu y crois. Tu connais encore le sens de ces écrits, de ces 
paroles pour les avoir intégrés en toi. Tu les as enseignés autour de toi, à ta façon. Relis 
les écrits de Maya, ceux qu’elle a reçus, les dix commandements de Dieu, et refais ta 
loi, refais ta foi à travers ceux-ci, car ce sont des paroles justes que tu dois enseigner à 
nouveau. Elles t’ont été offertes afin que tu continues cet enseignement autour de toi. 

Il me fut très agréable de vous accompagner. Tant de joie vous entoure, tant de 
beauté rend votre âme à sa juste valeur à travers votre corps physique, à travers 
l’émanation de vos yeux. De votre cœur sacré, louangez Dieu qui vous a permis de 
revenir sur cette terre. Louangez votre âme, car maintenant elle a reconnu votre cœur 
sacré, et louangez-vous parce que vous l’avez accueilli avec un grand amour. Soyez sur 
cette terre ce que vous avez choisi, des élus à travers le respect de la puissance divine, 
à travers la douceur de votre Mère divine. Je vous l’ai dit plusieurs fois, je suis 
l’archange qui aime bien être près des humains pour vous aider dans votre 
cheminement terrestre. Épousez votre corps de lumière et ainsi cheminez sur votre 
terre. Je suis Haniel. » 



 

Malgré ce magnifique message d’Haniel, je me considère comme une Madeleine, une 
femme qui connait très bien cette grande dame qu’est Marie Madeleine. Je fais ce que Dieu me 
demande sans poser de questions sur qui je suis, car l’important est de faire ce que je dois faire 
et cette fois-ci, c’est de réveiller des points très anciens, revisiter des lieux où l’histoire a eu 
une vie marquante pour l’Univers et le développement de notre terre. 

Nous avons tous un guide de naissance qui est avec nous pendant toute notre vie. Le mien 
s’appelle Elexis. Pour plusieurs personnes, il y a des guides qui se rajoutent au cours de leurs 
vies, à un moment précis selon chacune des étapes à vivre, à surmonter ou à comprendre. 
Lorsque la mission d’un guide désigné est faite, il s’éloigne de nous, pour laisser sa place à un 
autre guide différent, avec une autre énergie, d’autres outils pour nous faire avancer. 

Une chose que je propose souvent à mes clients est de rester vigilants et de sentir toute 
cette belle énergie changer autour d’eux. Lorsque je suis en séance avec des gens, je leur parle 
de leurs guides et leur explique depuis combien de temps ils sont avec eux. 

Quelques fois, je fais la présentation de mes guides qui sont avec moi. J’ai depuis 
plusieurs mois, à ma droite, l’Archange Michaël. Mais lors d’une présentation, je ne ressens 
pas la même vibration. Le soir venu, je demande à Michaël : « Mon ami, est-ce encore toi à ma 
droite ? » 

Il me répond : « Non. Tu as depuis quelques jours une vibration de lumière différente qui 
t’aidera dans ta mission de vie, celle demandée par Dieu, il se nomme Raguel, qui signifie ami 
de Dieu. Il te donnera une nouvelle vibration. Sa force est de s’assurer que les anges et les 
Archanges restent dans leurs missions demandées par l’Univers. » 

Wow ! Je ne connais pas beaucoup Archange Raguel. 

« De nouveaux enseignements arrivent, alors Raguel t’aidera à avoir des relations 
harmonieuses autour de toi. Ta nouvelle mission est de passer à l’action maintenant, malgré la 
peur des gens qui t’entourent. » 

À chaque nouvelle mission que Dieu me donne, il sait que je vais le faire, mais il sait 
aussi que j’ai peur. Ma force est de ne pas trop y réfléchir et d’y aller. J’ai confiance en Dieu 
depuis toujours. 
  



 

Tu vas te présenter 
à la Sainte-Baume 

 
En octobre 2013, mes sœurs Pauline, Florence et Sylvie, l’une de mes filles Jeanne, notre 

mère Jeannine et moi nous réunissons pour discuter d’un choix de vie pour notre mère et grand-
mère. Doit-elle aller vivre en résidence ? Maman a presque perdu l’usage de ses yeux et tombe 
en perte de connaissance de plus en plus souvent. 

Notre sœur Claudette, décédée depuis plusieurs années maintenant, vient nous rendre 
visite accompagnée de plusieurs êtres de Lumière. Elle nous explique que cette rencontre 
familiale est importante. Nous sommes toutes très surprises de cette annonce et nous acceptons 
de bien écouter. 

Claudette règle immédiatement la question importante de cette rencontre. « Maman, tu 
vendras ta maison, tu seras heureuse dans une belle résidence après plusieurs essais, tu auras 
de nouveaux amis, tu riras à nouveau ». 

Chacune d’entre nous reçoit un message personnel concernant notre futur. 
Un grand silence se place dans la pièce, toutes nous ressentons cette chaleur et cet amour 

nous entourer. Claudette laisse la parole à un être de Lumière. Je suis très attentive à dire mot 
à mot tout ce que j’entends et je vois car on sent bien l’important de ce moment ensemble. 

L’être nous dit : « Vous êtes belles lorsque vous êtes réunies, votre lumière brille et cela 
est de toute beauté ». 

L’être de Lumière me regarde et me dit : « Carmen, les portes s’ouvrent pour ta carrière 
et ton bonheur après une séparation difficile. Tu fais tes bagages, car tu pars en France. Tu 
n’apportes que ton sac à dos et tu te vêts de couleur bleue. Va, Marie Madeleine, te présenter 
en tant que telle à la Sainte-Baume, va montrer tes couleurs. » 

Nous sommes toutes très émues. Mais nous ne comprenons pas tout. 
Immédiatement une autre présence se manifeste autour de nous. Je rassure mes sœurs, ma 

fille et ma mère, car je reconnais très vite cette présence, c’est papa Jean-Claude qui est là. 
Il nous regarde tous avec ses si beaux yeux. Lorsque je travaille trop en énergie pour 

apporter l’aide dont les gens ont besoin, je suis épuisée, papa vient me border dans mon lit et je 
m’endors à l’instant même. C’est la raison pourquoi je connais si bien son énergie. 

Papa se tourne vers ma sœur Pauline et vers son épouse Jeannine et leur demande : 
« Faisons ensemble maintenant un pacte, une promesse importante, celle de ne plus jamais 
avoir peur de l’avenir de la famille ». Papa n’en dit pas plus car tous ont bien compris le sens 
de ce message. 

Jean-Claude se place en face de son épouse Jeannine. Maman nous dit : « Je sens bien sa 
présence ». Il lui demande : « Jeannine, faisons un autre pacte, celui de ne plus jamais dire du 
mal de moi et ni de notre vie passée ensemble, si courte a-t-elle été ». 

Papa a épousé maman à 21 ans, ils ont eu 5 filles et papa est décédé à l’âge de 28 ans, 
après 7 ans de mariage. 

Papa a rajouté, tout en se déplaçant autour de sa famille : « J’ai une explication à vous 
faire qui vous concerne tous. Nous étions plusieurs âmes à discuter ensemble lorsque notre 
Père est venu nous interrompe. Dieu nous explique : « Je désire une âme qui partira de ce lieu 
pour une incarnation très courte sur la terre, il sera un homme marié, père de famille, quittera 
cette incarnation très jeune. Laissera sa femme et ses cinq filles dans le besoin. Sa femme 
malheureuse et en colère n’aura pas de gentillesse envers son époux décédé. Cet homme devra 
vivre auprès de ses filles et de son épouse sans pouvoir se réincarner, les protéger, les digérer, 
être leur gardien tout au long de leurs vies entières, tout en subissant pendant des années la 



 

colère de cette femme qui a cru être oublié. Qui accepte d’accomplir cette mission ? » J’ai levé 
la main et encore aujourd’hui je suis très fier de l’avoir fait ». 

Papa se tourne vers maman et lui dit : « Tu sais Jeannine, tout comme moi, le Père Céleste 
t’a demandé cette mission et tout comme moi tu as accepté. Tu devais élever seule ces cinq 
filles, qui ont toutes un rôle important pour l’avenir de cette terre ». 

La pièce s’est refroidie tranquillement, libérant cette chaleur si précieuse et nous laissant 
la tête remplie de questionnements. 

Je pars en France, comment vais-je faire ? Je n’ai jamais voyagé seule hors de mon pays, 
le Canada. Je suis dyslexique et sans un sou. Où est la Sainte-Baume ? À qui dois-je me 
présenter ?  

Arrivée chez moi, je vais immédiatement sur mon ordinateur. La Sainte-Baume, petit 
village où l’on retrouve un bâtiment appelé l’Hôtellerie et une maison religieuse tenue par les 
frères dominicains. Nous y trouvons aussi une belle chapelle dans une grotte en montagne 
dédiée à Marie Madeleine. Une communauté de sept frères dominicains assure l’accueil des 
pèlerins à la Sainte-Baume. Cet accueil des pèlerins est fort ancien puisque c’est en 1295 que, 
à l’instigation de Charles II d’Anjou, le pape Boniface VIII et l’Ordre de Saint Dominique 
installaient une communauté de quatre frères en ce même lieu. Il y a aussi la Basilique de 
Madeleine à Marseille.  

Je regarde une vidéo avec le titre de « Discussions avec le prieur, frère dominicain, 
responsable de la communauté ».  

Je suis bouche bée, les seuls mots que je peux sortir de ma bouche sont : « Dieu, à l’aide, 
mais que me demande-tu ? Dieu je t’en prie ! »  

Dans toute sa simplicité et son amour il apparait devant moi et me dit : « Carmen, fais tes 
bagages, tu pars en France, tu vas te présenter à la Sainte-Baume. » 

J’ai les yeux pleins d’eau, la tête basse et lui dis : « Que ta volonté soit faite, Seigneur ». 
Florence, ma sœur me prête un habit de pluie bleu ciel. 
Jérémy mon fils, accepte de faire les frais pour le billet d’avion pour la France. 
Ma famille m’aide à régler les détails de mon quotidien pendant mon absence du 7 

novembre au 2 décembre 2013. 
  



 

Je suis en France, 
où vais-je maintenant ? 

 
Dieu m’a expliqué que, dès mon arrivé, le chiffre 7 prendra une grande importance, il 

sera dorénavant mon chiffre de direction, important pour mon avenir. Nous sommes le 7 
novembre 2013, billet en main Montréal-Paris du montant de 707 dollars, passeport canadien, 
sac à dos et 700 euros en poches. 

Je suis accompagnée de mon nouveau guide, Jésus. Il s’est présenté à moi, me disant que 
nous serons ensemble pour ce voyage mais sans me dire que cette mission durerait plus 
longtemps que je ne l’aurais cru. 

Mais commençons par le début. Je ne le réalise pas, moi Carmen, la québécoise, la fille 
dyslexique, qui se perd dès qu’il y a un coin de rue. Je suis debout à ajuster mon énergie avec 
celle de la ville de Paris, de la région, du pays. J’imagine ma famille de l’autre côté de l’océan. 
Je suis un point, un simple petit point dans la ville Lumière, partie pour 26 jours. 

Je commence à chercher un hôtel, un restaurant, car manger et dormir est la seule chose 
que je dois donner à mon corps physique pour l’instant. Tout ce qu’il a besoin pour être bien en 
force et comprendre tous les signes, toutes les visions qui se présenteront à moi demain. Car 
aujourd’hui, gardons cela simple. Où aller ? Par où dois-je commencer cette péripétie qui, je 
l’avoue, me donne froid dans le dos. Imaginez-moi, la petite ontarienne-québécoise aller se 
présenter en tant que Pilier de Lumière, appelée à réactiver des points d’énergie très anciens, à 
remettre en mémoire les lois de Dieu, ses leçons de vie, de respect et d’amour véritable. 
Comment cela sera-t-il perçu par les frères dominicains. Je sens toujours mon guide, mon Jésus 
sur ma droite, et cette chaleur dans mon dos par sa main bien positionnée au centre de mon 
cœur. Reste avec moi, j’ai besoin de toi. 

Dès mon réveil, dans ma petite chambre prise au hasard dans un hôtel d’un quartier que 
je ne connais pas, je sais que je ne reste pas à Paris, je dois me diriger vers Blois, ce nom m'est 
apparu ce matin. Je me rends à la gare en posant un million de questions. Comment fonctionnent 
les bus, les tramways, les trains. Comment sortir de la ville ? Où se situe Blois ? 

– Vite madame, courez, votre tram est là-bas, de l’autre côté de la rue.  

Traverser une rue pleine de gens, de voitures, de motos, de vélos. Beaucoup de 
mouvements, trop de bruit pour mes oreilles sensibles. Enfin assise dans le tram, du moins pour 
quelques minutes. Je souris, car je réalise où je suis, la vie parisienne, ses musiciens pour 
quelques centimes vous chantent des airs du vieux Paris. Tous ont la tête basse, le sourire absent, 
se disant : « encore une touriste qui a payé pour entendre ces romances si dépassées pour nous ». 
Pour ma part, je suis lumineuse comme un soleil ne pouvant cacher mon immense sourire, mon 
cœur va exploser de joie. Hé ! Je suis à Paris, j’y suis arrivée. Ce musicien qui me fait tourner 
la tête avec ses chansons les unes après les autres, me faisant oublier que j’avais un arrêt à 
prendre. 

– Madame, madame vous devez descendre ici. 

En pleine course, sac à dos, vite il ne faut pas manquer le prochain train. 

Je quitte cette ville que j’ai à peine eu le temps de savourer. 



 

  



 

Blois et son château 

 
J'arrive à la gare de Blois, c’est le silence, tout est doux, tout est calme, même dans mes 

oreilles  
« Mes guides où êtes-vous? Dites-moi que dois-je faire ? Où dois-je aller ? » 

Rien, aucune réponse. Hé Raguel, tu te dois d’être présent, avec moi, nous sommes tous 
les deux ensemble dans cette mission, tu te souviens, alors montre-moi le bout de ton nez, mon 
ami. Mon guide de naissance qui me suit depuis toute notre vie, reste silencieux, Elexis est 
tranquille, lui aussi. 

J’ai aussi depuis plusieurs mois, à ma droite, l’Archange Michaël. Il m’a soutenue et 
donné sa force pour passer une séparation remplie de fausseté et de gens malhonnêtes. 

Mais pour ce voyage j’ai besoin de Raguel, il m’aidera à conserver ma droiture, ma vérité 
et me rappeler que ce voyage a une grande importance pour le futur de cette terre. Je marche 
dans la ville de Blois, si belle et si différente de nos villages du Québec, je suis dans un autre 
monde. 

Il y a un château, mon rêve, visiter un château vrai de vrai, alors go. Tout m’intéresse, je 
veux tout savoir. Le guide et les gens du groupe ont un sourire bien coquin à mon égard. Mon 
intérêt si présent et mes yeux si grands démontrent facilement que c'est ma première visite dans 
un château. 

En vérité, j’étais déjà entrée dans un ou deux châteaux lors d’un voyage qui m’avait été 
offert à un tirage au sort pour une activité de récolte de fonds à l’école d’une de mes nièces en 
2006. J’ai gagné le premier prix, je pouvais donc choisir ma destination partout à travers le 
monde d’un montant de huit mille dollars, j’ai choisi la France et l’Italie. Accompagnée de mon 
conjoint de l’époque, jamais je n’aurais imaginé y revenir seule avec une mission bien précise, 
réactiver des points d’énergie très anciens. Mais auparavant, je dois aller me présenter à la 
Sainte-Baume, près de Marseille. J’ai une vague idée où est situé cet endroit et de quelle 
importance est ce lieu aux yeux de nos cousins français. J’ai entièrement confiance en mon Père 
Divin et au cheminement de ce voyage. Pour l’instant, je suis à Blois dans un château en France 
et cela me plait. 
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